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 Infos Chers amis, 
 
Notre mission en Haïti a été, cette 
année, chargée d’émotions quant 
aux rencontres faites, de satisfac-
tion sur l’évolution de nos différents 
programmes, mais aussi d’un cons-
tat édifiant sur la situation sociale 
désespérément chaotique et l’insé-
curité persistante notamment à 
Port au Prince.  
Trois rencontres nous ont, Chantal, 
Agnès et moi, profondément mar-
qués. Celle de Margaret et des 86 
enfants qu’elle a recueillis aux Ver-
rettes. Ce qui a mis en évidence 
l’urgence de rendre la « Place Ti-
moun » opérationnelle. 
Celle des jeunes du club littéraire 
correspondants des lycéens du 
lycée Hilaire de Chardonnet de 
Chalon-sur-Saône. Leur accueil, 
leurs chants, poésies et discours 
nous ont démontrés à quel point ils 
tiennent à cet échange fraternel. 
Celle d’un groupe de jeunes fem-
mes qui apprennent à coudre. Elles 
ont 1 seule machine à coudre, elles 
sont 80, elles se font des robes en 
papier, faute d’étoffe... 
Jean Gusman qui en est en qua-
trième année d’ingénierie a propo-
sé ses services et exécuté les 
plans de la « Place Timoun ». Nous 
vous les présenterons dans notre 
prochain numéro. 
Vous étiez nombreux à l’Assem-
blée Générale. Merci de votre inté-
rêt. Pour ceux qui n’ont pu nous 
rejoindre ce jour là, nous donnons 
un rapide compte-rendu. N’hésitez 
pas à nous demander le document 
officiel de cette rencontre. A tous, 

    
Une rencontre TRES marquanteUne rencontre TRES marquanteUne rencontre TRES marquanteUne rencontre TRES marquante    
    
    
C’est Dimanche, Rosemond nous a demandé si nous étions d’accord pour recevoir 
une dame qui souhaite nous rencontrer. Nous avons bien sûr dit « oui ». 
Elle arrive bien habillée et joliment maquillée, elle nous embrasse très amicalement 
et, en riant, elle se présente. Elle s’appelle Margareth, elle fait sans doute partie des 
« quadras ». Elle est canadienne d’origine haïtienne, (ses parents ont quitté Haïti 
avec elle, elle avait alors 5 ans). Puis décidée à vivre dans son pays natal elle s’ins-
talle à Port-au-Prince où elle s’occupe d’enfants mais la capitale ne la séduit pas et 
c’est alors qu’elle arrive aux Verrettes. Parcourant les mornes elle rencontre des en-
fants en perdition, petites victimes des exactions commises en 2004 alors que le 
gouvernement de Jean-Bertrand Aristide se termine. 
Quatre vingt six enfants de 2 à 10 ans (dont deux frères, aveugles) vont ainsi 
s’installer dans deux des quatre pièce d’une kay (lire « caille », c’est une maison 
haïtienne) que Margareth à louée. La troisième pièce est réservée à l’intendance, la 
quatrième abrite un petit dispensaire. Heureusement une grande cour dans laquelle 
sont installées une cuisine et une « salle à manger » (quelques bâches fixées sur des 
piquets de bois) complètent l’installation précaire. 
Margareth a organisée la vie des ces « timoun » dont certains sont très gravement 
perturbés (une petite fille d’une huitaine d’années tremble en permanence). Des da-
mes « bénévoles » c'est-à-dire des mères de famille viennent participer à la vie de 
cette communauté moyennant la nourriture de leur propre famille. Elles font la 
cuisine (c’est-à-dire qu’elles font chauffer le lait, le matin et qu’elles cuisent le riz 
du repas quotidien. Des messieurs font les corvées d’eau et de bois. 
Margareth, «li chèche lavi »*. Elle est toujours en route pour trouver des sacs de riz, 
pour dédouaner l’un où l’autre container. Lors de notre passage elle cherchait des 
chaussures pour les enfants. Tout son budget personnel y passe. Inutile de dire no-
tre satisfaction de pouvoir lui remettre le contenu de deux valises de vêtements d’en-
fants qui nous avait été offerts avant que nous sachions comment nous les utilise-
rions… Merci à Vanille et à tous ceux qui nous ont procuré ces effets. 
Margareth souhaitait nous rencontrer pour nous dire combien elle attend avec impa-
tience que « la place timoun » soit terminée pour que « ses » enfants puissent venir 
y jouer. 
 
Vous qui lirez ces lignes êtes déjà convaincus du bien fondé de l’ac-Vous qui lirez ces lignes êtes déjà convaincus du bien fondé de l’ac-Vous qui lirez ces lignes êtes déjà convaincus du bien fondé de l’ac-Vous qui lirez ces lignes êtes déjà convaincus du bien fondé de l’ac-
tion menée par «tion menée par «tion menée par «tion menée par «    Coeur de HaïtiCoeur de HaïtiCoeur de HaïtiCoeur de Haïti    », racontez cette histoire vraie à tous », racontez cette histoire vraie à tous », racontez cette histoire vraie à tous », racontez cette histoire vraie à tous 
vos amis, incitezvos amis, incitezvos amis, incitezvos amis, incitez----les à nous rejoindre en parrainant les projets de l’as-les à nous rejoindre en parrainant les projets de l’as-les à nous rejoindre en parrainant les projets de l’as-les à nous rejoindre en parrainant les projets de l’as-
sociation. Il nous faut terminer cette place au plus vite !sociation. Il nous faut terminer cette place au plus vite !sociation. Il nous faut terminer cette place au plus vite !sociation. Il nous faut terminer cette place au plus vite !    
 
* « chèche lavi » chercher la vie, c’est la préoccupation principale, pour ne pas dire unique, de toutes les 
mamans haïtiennes. Cela consiste à trouver de quoi nourrir la famille… aujourd’hui ! Demain est un autre 
jour. 

SOMMAIRE 
 
Editorial—Une rencontre...  P. 1 
Propos d’assemblée Générale P. 2 
Assemblée générale (suite)  P. 3 
Résultats financiers   P. 4 
Jean-Dominique, l’Agronomiste P. 5 
Actualité    P. 6 

 



PROPOS D’ASSEMBLEE GENERALE 
 

Notre Conseil d’Administration, est passé en 2004, de 12 à 15 membres. Ce qui a, incontestablement, apporté une énergie nouvelle à 
notre association, lui permettant ainsi, de mieux répartir les tâches et d’assurer, avec beaucoup de rigueur et de convivialité, les 
actions menées tout au long de l’année. Le Conseil s’est réuni cinq fois au cours de l’exercice 2004. 

 
Quatre ans après sa fondation, « Cœur de Haïti », a pris sa vitesse de croisière. Les membres de l’équipe s’investissent avec beau-
coup de compétence et de passion. De nombreuses initiatives ont vu le jour, elles sont menées de bout en bout par ceux qui les ont 
eues.  
 
Nous vous avons tenus informés au fur et à mesure des actions menées. En voici un bref* récapitulatif : 
 
La troupe théâtrale de l’Ormillate, présidée à l’époque par Joël CHARBOUILLOT, a donnée quatre représentations les 26 et 27 
mars 2004 et les 02 et 04 avril 2004. Cette opération a été renouvelée cette année, sous la présidence de Chantal SURGOT en fé-
vrier dernier avec un très grand succès, dû principalement à l’excellente prestation des comédiens de l’Ormillate. 

 
Exposition sur « L’école en Haïti ».  Qui c’est tenu au musée de l’école à St Rémy du 27 mars au 15 mai 2004. Une conféren-
ce donnée le 23 avril 2004, complétait cette manifestation. 
 
Action classe du CM2 du Devoir. A la suite de l’intervention d’Agnès, le vendredi 12 mars, dans la classe du CM2 de l’école primaire 
du Devoir à Chalon / Saône, les élèves de cette classe, sous la responsabilité de leur institutrice,  Michèle Campana,  ont organisé 
et animé le vendredi 09 avril 2004 un « Marché de l’Espoir » au bénéfice de « Cœur de Haïti ». 
 
C’est un spectacle de solidarité qui a été donné par les jeunes du lycée Hilaire de Chardonnet à Chalon/Saône le vendredi 16 avril. 
Denise Bousquet, administratrice à « Cœur de Haïti » et ses collègues, sont à l’origine de ce projet. Une soirée absolument fantas-
tique et très émouvante qui a attiré 900 personnes. 
 
Concert de musique Ska. Cette soirée était animée par trois groupes de jeunes musiciens au profit de l’association. La soirée fut 
très conviviale et de l’avis de tous très réussie. Nous remercions Marion Guillemin, jeune adhérente à « Cœur de Haïti », et Vincent 
Fleury pour avoir pris l’initiative de cette manifestation, ainsi que les généreux musiciens qui ont joués gratuitement ce soir là.  
 
Les puces, se sont déroulées le 30 mai 2004.Le résultat financier fut très satisfaisant, et la journée très conviviale pour les mem-
bres de l’association qui l’animaient. 
 
Exposition à Lalheue. Dany Joyeux Lalande, une adhérente, a présenté notre association aux habitants de son village lors d’un 
marché artisanal. Une journée très sympathique et un accueil chaleureux du maire de Lalheue. 
 
Mise en sacs. A l’initiative d’Yvelyne Etienney, professeur au Lycée Hilaire de Chardonnet, des lycéens consacrent deux samedis à 
cette action en faveur des actions solidaires qu’ils soutiennent. 
 
Bourse aux vêtements. Cette action a eu lieu le 08 juin 2004. C’est sous la coordination de Josée Fusaro, membre fondateur et 
membre du conseil d’administration et marraine, que trois associations : Lutiléa de Louhans, ses correspondantes de Metz et les 
Canton’elles de Mervans ont organisées une vente de vêtements, chaussures et jouets d’occasions afin de soutenir les projets de 
Cœur de Haïti. La journée c’est terminée par un débat sur l’exclusion. 
 
Journée « Haïti » à Villeurbanne. Cette journée a était organisée par le collectif « Haïti France » dont notre association est mem-
bre. 
 
Voyage dans le Vercors. Organisé par notre Vice-président, François Vancayzeele, ce voyage a eu lieu le 21 août 2004. Comme 
l’année précédente, il a connu un très vif succès                                                                                                                                 …/... 
 



PROPOS D’ASSEMBLEE GENERALE (suite) 
 

Opération brioches. C’est après la catastrophe du 18 septembre aux Gonaïves faisant au moins 3000 morts, que cette opération a 
été organisée et réalisée en moins d’une semaine, par Denise Bousquet, en partenariat avec le directeur du Carrefour de Chalon 
Nord et de son chef pâtissier et la complicité des jeunes du lycée. 
  
Soirée poèsie. Elle a été organisée par Paul Alexeline, adhérent à Cœur de Haïti, le 08 octobre 2004 à Tézé, près de Chalon / Saô-
ne. 
 
Vente de citrouilles. C’est sous la houlette de Denise Bousquet et toujours la généreuse participation des lycéens de Hilaire que 
l’emblématique citrouille d’Halloween a été proposée les mercredi 13 et dimanche 17 octobre 2004, sous une pluie battante. 
« Verre solidaire ». Imaginée et mise en œuvre par Michèle Launay, membre fondateur, administratrice et marraine à « Cœur de 
Haïti », aidée par des membres et amis de l’association, cette opération a eu un vif succès aussi bien par son originalité que par son 
bilan. Après des semaines de préparation, la maison de Michèle c’est transformée, le temps d’un samedi, le 23 octobre, en une formi-
dable caverne d’Ali Baba. Chaque arrivant était accueilli par le verre de l’amitié. 

 
L’initiative de Pierre GEVAUDAN. A la suite de l’opération « verre 
solidaire », une idée a germée dans la tête d’un adhérent et parrain, 
Pierre Gévaudan. Il a décidé de prendre les livres invendus chez 
Michèle et de s’installer au marché du livre de Cuisery le premier 
dimanche de chaque mois. 
Vous le voyez là, sur la photo… il vous attend, il compte bien sur votre 
visite un de ces prochains dimanches. 
 
Sapins de Noël. Sous l’initiative de Denise Bousquet, et avec l’aide 
des jeunes lycéens, une vente de sapins de noël a été organisée au 
lycée Hilaire de Chardonnet. 
 

Vente artisanat. Toujours sous l’initiative de Denise Bousquet, une vente d’artisanat a été programmée la première semaine de 
décembre 2004. 
 
Emballage cadeaux. Denise Bousquet a mobilisée les jeunes du lycée Hilaire, et les membres de différentes associations dont 
« Cœur de Haïti », afin de participer, sur plusieurs semaines, à l’opération « Paquets Cadeaux  
 
Parmi les nombreuses initiatives, on note encore la production artistique de Lucienne Vancayzeele, membre fondateur, 
 
l’importante contribution des parrains, marraines et donateurs ponctuels… 
 
... et celle de nos partenaires : 
 
•  L’Association « Partage. » de Compiègne (60). 
•  L’Association des « Amis de relais. » de Chalon-sur-Saône (71). 
•  La commune de Simandre (71). 
•  La commune de Saint Genis l’argentière (69). 
•  Le « Lions Club » de Louhans (71).. 
•  La pharmacie Champagne, de Simandre (71). 
 
 
* Ben oui, je sais, j’avais dit « bref » mais… c’est pas ma faute ! 
 

 



PROPOS D’ASSEMBLEE GENERALE (suite… et fin) 
 

Nous n’avons parlé ici que des initiateurs de projets. Il va sans dire que des très nombreux participants ont mis la main à la pâte. Témoins les 
résultats (cf. les chiffres dans le tableau joint). Nous manquons de place (la Poste nous limite à 3 feuilles par édition) pour écrire tous les noms 
de ceux qui nous accueillent et nous accompagnent, au cours de nos différents déplacements, ceux qui surveillent notre maison quand nous som-
mes en Haïti, ceux qui participent la réalisation de « Haïti Infos ». 
Le « spectacle de solidarité » du mois d’avril, pour ne parler que de ça, comptait plus de cent participants, (artistes, machinistes, informaticiens, 
spécialistes du sons,… tout confondu), et 900 spectateurs… vous imaginez, s’il fallait les nommer ? Et pourtant chacun participe à une Action qui 
nous dépasse largement. 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le journal trimestriel «Haïti Info » ; nous en sommes au numéro 11. Merci de vos encouragements et de vos remerciements, ils témoignent de 
votre intérêt. C’est une opportunité, pour ceux qui habitent loin, de rester en contact avec l’association. Merci de nous donner vos idées, de nous 
dire vos souhaits. Dans le prochain numéro nous vous parlerons surtout de la « place timoun » (place des enfants). Le plan réalisé par Jean 
Gusman vous sera longuement présenté et commenté. 
 
 

RESULTATS FINANCIERS POUR 2004, PUBLIES A L’ASSEMBLEE GENERALE DU 19 MARS 2005 
 

Vous constatez  

qu’il y a de la place pour tous  

et pour toutes les initiatives susceptibles  

de crier au monde que la misère n’est pas une fatalité, 

qu’un minimum de générosité peut déjà faire reculer les montagnes 

que sont l’égoïsme, le racisme, l’indifférence…  

et la peur ! 

 RECETTES  DEPENSES 

 2004 2003  2004 2003 

Cotisations 792,50 772,24 Frais de bureau :   

Subventions 5337,00 330,63 Frais bancaires 141,90 55,03 

Intérêts perçus 181,82 130,82 Timbres 391,20 310,64 

Sous-total 6311,32 1233,69 Achats petit matériel 314,60 59,90 

Parrainage 4584,90 2598,62 Consommables 808,87 281,63 

Dons 9839,91 4973,06 Téléphone  300,00 

Manifestations 7820,97 7019,68 Manifestations 4331,45 2468,28 

Remboursements 630,00  Assurances 159,00 156,00 

Dons Gonaïves 2883,00  Cotisations 55,00 15,00 

Participation voyages 2600.60  Sous total 6202,02 3631,48 

   Financement projets Haïti   

   Déplacements 3141,56 2028,29 

   Divers sur place 1421,59 664,30 

   Place Timoun 200,00 7000,00 

   Scolarisation 4500,00 2700,00 

   Club littéraire 600,00  

   Dons Gonaïves 1000,00  

   Sous total 10863,15 12392,59 

   Solde créditeur 17605,53 -199,02 

TOTAUX 34670,70   34670,70 15825,05 



Cinquième anniversaire de la mort de Jean Dominique : Le pays attend le résultat des enquêtes 

 

Le cinquième anniversaire de l’assassinat de Jean-Léopold Dominique a coïncidé avec les travaux du 6e Forum Citoyen 
pour la Réforme de la Justice Pénale qui avait pour thème « l’ENQUETE ». Il a aussi coïncidé avec la nomination d’un 
nouveau juge d’instruction chargé de reprendre le dossier, ce qui devrait permettre que le cas Jean Dominique-
Louissaint soit enfin présenté pour jugement en Cour d’Assises. L’attente au niveau national, et l’attention internationa-
le qui se sont fixées sur ce cas, l’ont converti en un défi - incontournable- pour l’État haïtien. Le temps ne fera pas taire 
la clameur « Justice pour Jean-Dominique ! » car elle résonne aussi au nom de Brignol Lindor, des trois enfants de Vio-
la Robert et tant d’autres encore, tués ou disparus, et au nom de ces centaines de personnes qui attendent de passer en 
jugement dans une situation de détention prolongée indéfendable, insoutenable. Le défi est là. C’est un devoir : poursui-
vre l’enquête jusqu’à sa conclusion, l’amener au procès pénal, au verdict, à la sanction, ou à la libération, 

Contre cela, contre un exercice normal de la justice, basé sur des faits et basé sur la loi, nous avons cinquante ans de 
défaillance qui étouffent le système de justice et pas seulement la production d’une enquête. Cette défaillance s’est 
maintenant installée et généralisée provoquant une paralysie des mécanismes de fonctionnement, des institutions elles-
mêmes, et de l’appareil de gouvernement lui-même. Or, comment peut-on gouverner sans exercer la justice, comment 
peut-on diriger sans pourchasser l’impunité, comment peut-on vivre ensemble sans désarmer les groupes violents qui 
occupent la rue ? Mais pour le faire, il faut que se réveille et s’exprime dans tout l’appareil gouvernemental, et au sein 
de la police nationale, une volonté de justice. La justice ne se fera pas toute seule. Il faut la vouloir. Il faut la vouloir au 
sommet, il faut la vouloir à tous les niveaux de l’administration.. Il faut la vouloir efficacement. Il faut la vouloir en-
semble. C’est cela. la transition démocratique. La vraie. 

En effet, le réveil de la justice est la condition préalable, le signal, que toute la population attend, d’un authentique 
changement. Sans ce déclic, tous les grands projets auront le sort qu’ont eu les investissements faits dans le passé. Tous 
les pactes de gouvernabilité seront des paroles dans le vent. 

Le Centre Œcuménique (CEDH), la Commission Citoyenne pour l’Application de la Justice (CCAJ), en accord avec 
tous les groupes de défense des droits et en accord avec l’attente profonde de la population, insistent pour que les autori-
tés actuelles prennent les mesures afin que les enquêtes soient bouclées dans le délai prévu par la loi, que la possession 
d’armes illégales soit poursuivie avec ténacité, que l’impunité soit mise en échec pas seulement dans les discours. C’est 
dans la mesure où ces choses sont faites maintenant, qu’il pourra y avoir un avenir de peuple pour tous, un espoir pour 
demain. Cet avenir demande qu’aujourd’hui s’exprime et se manifeste, clairement, fermement, une volonté politique. 
Sans cela,.les enfants de neuf ans continueront à tuer et des centaines de familles continueront à attendre une justice qui 
refuse d’exister. 

Jean-Claude Bajeux Dir. 

 
 

Haiti : 

Le temps ne fera  

pas taire la clameur  

« Justice pour Jean-Dominique ! »  
 

Jean DOMINIQUE, pionnier du journalisme et défenseur des droits de l’homme en Haïti eut 
une fin tragique puisqu’en avril 2000, dans le désordre précédant les élections, il tomba sous 
des balles ennemies, devant la station de Radio Haïti Inter, sa station de radio. 
Un film de Jonathan DEMME « l’AGRONOMIST » retrace l’histoire de sa vie et permet de 
mieux comprendre la situation complexe de ce pays. 
C’est le combat d’un journaliste pour la démocratie. 



Actualités du trimestre 
 
 
Mercredi 22 décembre 2004 –Soupçonné par les Etats-Unis d’être l’ex-parrain de la cocaïne en Haïti, J.B. Aristide n’a toujours pas été 
formellement inculpé par la justice américaine. 
Comment stopper la dérive d’une île pillée sans vergogne par des prédateurs et livrée, en  dépit des changements politiques, aux narcotra-
fiquants. La moralité est un mot qui a disparu du vocabulaire haïtien, reconnaissent les participants à un colloque sur les stratégies à met-
tre en œuvre pour lutter contre la corruption. Haïti vient de décrocher, au palmarès annuel de Transparency International, l’une des derniè-
res places des nations les plus pourries du monde. 
Jeudi 23 décembre – Les chimères entretiennent un climat de terreur à Port-au-Prince. Dans la capitale et sa baie les irréductibles de 
l’ancien dirigeant défient les troupes de l’ONU. « Inscris le nom de ton enfant sur tes pieds car il peut perdre la tête". Ce conseil lancé par 
les Chimères,  ces bandes armées liées au clan d’Aristide, sème l’effroi dans la baie de Port-au-Prince. 
Mardi 28 décembre – Nouveaux dons de la Banque Mondiale à Haïti – Premier don : approvisionnement en eau et assainissement en 
zone rurale – d’un montant de 855000 dollars . Deuxième don :  d’un montant de 500000 dollars permettra de faire émerger un consensus 
entre l’administration centrale et les collectivités locales. Elle  comportera des recommandations portant sur la réforme et le renforcement 
des institutions, la sensibilisation de l’opinion et la participation du secteur privé. 
Haïti – L’héritage empoisonné (L’Express) Huit mois après la chute d’Aristide, le gouvernement intérimaire est pris en tenaille entre la 
rébellion des forces armées dissoutes et les milices de l’ancien régime. Haïti, un pays en piètre état. Police, Justice, Éducation : le règne 
d’Aristide aura achevé d’avilir les valeurs de droit et d’intérêt général, déjà sapées par la cupidité aveugle des nantis. 
Mercredi 29 décembre – Le Brésil menace de se retirer d’Haïti. Le ministre des Affaires Étrangères brésilien, Celso Amorim a menacé 
d’effectuer le retrait des troupes brésiliennes dans un délai de six mois, si la Communauté Internationale ne participe pas effectivement au 
processus de reconstruction du pays. 
Jeudi 30 décembre – Un groupe de 208 voyageurs clandestins haïtiens ont été renvoyés en Haïti le mercredi 29 décembre. Ces compa-
triotes déclarent fuir la misère qui sévit dans le pays, ils soulignent qu’il est inacceptable de passer une vie sans travail. 
Mercredi 5 janvier 2005 – Le Lycée Pétion dans le collimateur des chimères lavalas qui ont tenté d’incendier les locaux. 
Assassinat de plusieurs Haïtiens par des militaires dominicains à Locarette, localité frontalière. 
Vendredi 7 janvier – L’Odech congédie un administrateur trop critique. Le conseil d’administration de l’Organisme d’entraide canado 
haïtien a montré la porte à un de ses administrateurs qui avait critiqué publiquement le fait que le demi-million recueilli lors du radiothon 
pour venir en aide  aux citoyens des Gonaïves, dort toujours dans un compte en banque. 
Mardi 11 janvier – Le FMI débloque 15,6 millions de dollars d’aide d’urgence à Haïti. 
Mercredi 12 janvier – Le Conseil de Sécurité de l’ONU au chevet d’Haïti. En références aux violences continues dans l’île, qui subit un 
« tsunami socio-économique depuis 200 ans »selon le ministre brésilien des Affaires Étrangères, le texte appelle toutes les parties haïtien-
nes à « respecter les droits de l’homme et renoncer à la violence comme moyen d’atteindre leurs buts ». 
Mercredi 12 janvier – La situation en Haïti  pire que l’on peut imaginer, selon un policier du Québec.  La situation, même si elle n’est 
pas aussi catastrophique que ce que qui a pu se passer en Asie, est quand même urgente et il faut que la Communauté Internationale conti-
nue à appuyer  Haïti souligne-t-il.  
Lundi 17 janvier - Deux journalistes de « Le Nouvelliste » malmenés par des chimères lavalas. 
Mardi 18 janvier – Scandale à la Mairie de Port-au-Prince. Détournement de 15 conteneurs de  riz  fournis par l’Institution  «Food For 
The Poor » pour distribution aux démunis de la région métropolitaine à l’occasion des fêtes de fin d’année. Deux hauts cadres du Bureau 
du Premier Ministre ont été mis en disponibilité ; le maire adjoint de Port-au-Prince Jean-Philippe Sassine, est également mis en cause. 
Mardi 25 janvier –L’Office d’Assurances Maladies et Maternité (OFATMA) est l’objet de détournement de fonds de l’ordre de 14 mil-
lions de gourdes de la part de cadres de l’institution en complicité avec des employés de la Banque Nationale de Crédit. Les fonds ont été 
détournés du 8 novembre 1999 jusqu’au 6 avril 2004 après la chute du régime lavalas. Des employés des deux institutions ont été limo-
gés. 
Mercredi 26 janvier – L’Association Nationale des Médias Haïtiens(ANMH) condamne les violences exercées le 14 janvier dernier 
contre deux reporters de « Le Nouvelliste » par des chimères lavalas dans la région de Bel-Air. 
Jeudi 27 janvier – Saisie de 218 kg de cocaïne à Montréal provenant d’Haïti. 
Vendredi 28 janvier – Un ancien partisan D’Aristide passe aux aveux et cite des noms des auteurs des violences en Haïti, en République 
Dominicaine et aux Etats-Unis qui travaillent pour le compte de l’ex-président Aristide. 
Lundi 31 janvier -  Les marins américains seront déployés aux Gonaïves  en  vue d’offrir une assistance technique et  médicale qui pré-
voit des travaux de construction de trois établissements scolaires, le forage de puits artésiens et des soins médicaux  et dentaires de base. 
Mardi 1 er février – L’UNICEF recherche 763 millions de dollars pour les crises oubliées, dont Haïti. Cette Organisation a appelé à la  
« générosité tsunami » pour aider les enfants dont la vie est menacée par des crises humanitaires loin des feux de l’actualité, dans 33 pays 
dont Haïti. 
Au milieu du chaos qui demeure le lot quotidien des habitants de Port-au-Prince, près d’un an après le départ de l’ancien président, le 
campement installé par les casques bleus chinois est une oasis de discipline et de propreté. 
Mercredi 16 février -  Le système éducatif haïtien en salle de correction. Une nouvelle structure est implantée  en vue de favoriser  une 
amélioration. Il s’agit de l’Ecole Fondamentale d’Application et le Centre d’Appui Pédagogique.  
Vendredi 18 février – Adoption de nouvelles mesures à l’occasion de la saison pluvieuse. Des sanctions seront appliquées contre toute 
personne qui déverse des détritus ou des matériaux de construction sur la voie publique.  
Mercredi 23 février - L’UNICEF présente son rapport 2005 sur la situation des enfants. L’enfant en péril est le thème du rapport de cette 
année. Quand on parle de quartiers défavorisés, on fait justement référence à Cité Soleil, cet important bidonville où les enfants crèvent de 
faim et n’ont pas accès aux soins de santé de base en raison du climat d'insécurité alimenté jour et nuit par des gangs armés. 
Vendredi 18 mars - La Communauté Internationale approuve 380 projets de reconstruction en Haïti. Les pays donateurs et institutions 
financières internationales réunis vendredi à Cayenne ont approuvé ces projets pour un montant de 750 millions d’euros. Remise en état 
des principales routes du pays, amélioration du réseau électrique et les services de base (accès pour la population à un système de santé et 
à l’eau potable…). Toutes nos destinées sont liées à Haïti, a déclaré le ministre des Affaires Etrangères Michel Barnier, qui assistait à 
cette conférence d’une journée. « La Communauté Internationale n’a pas le droit d’échouer ». 
 
 
 
Informations recueillies sur Internet et mises en forme pour « Haïti-Infos » par Jean-Claude et Chantal DALENNE. 


